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À propos de l’autrice
Férue d’Histoire et de belles histoires, Anna Lyra a une formation d’historienne et nourrit une véritable passion pour le passé, les vies de nos ancêtres telles qu’elles ont pu être. L’écriture, elle la vit depuis qu’elle sait tenir un crayon : elle a remporté son premier prix littéraire à douze ans, a été publiée à dix-sept ans sous un autre nom. Cette jeune maman a coutume de dire qu’elle a les pieds dans le présent, le cœur dans le passé et la tête dans les nuages. Sa plume pétillante nous emporte dans un tourbillon de romance, d’Histoire, d’aventure, avec une petite touche d’humour.


À P.F. et A.,
et aux beaux souvenirs
que nous forgeons ensemble.


Mieux vaut se battre et échouer
Que de vivre sans espoir.
Proverbe viking




Prologue
Il n’était pas mort.
Pas encore.
Sa poitrine se soulevait en pesantes saccades, et l’air pur s’engouffrant dans ses poumons ramenait progressivement son corps meurtri à la vie. Chacune de ses inspirations stimulait l’étincelle de son esprit, vacillante mais opiniâtre, alors que ses expirations semblaient le délester peu à peu de sa torpeur. En se concentrant, il parvenait même à bouger un doigt, puis deux, puis…
Un grognement éraillé lui échappa. Une douleur déchirait sa main au niveau des jointures.
Avait-il frappé quelqu’un ? Quelle drôle d’idée.
Un frisson le parcourut, et il chercha en vain le bord d’une couverture.
Où était-il pour avoir aussi froid ?
Réalisant soudain qu’il n’avait aucune réponse, ni à cette question ni à aucune autre, il ouvrit grand les yeux et la peur l’éveilla tout à fait.
Il ne vit rien d’autre que de l’herbe gorgée d’eau, le feuillage doré de bouleaux rachitiques qui dansait sur des nuages bas et, en se redressant avec prudence sur ses jambes ankylosées, l’étendue sombre de la mer à l’horizon.
Une mer inconnue. Des remous et des silhouettes pourtant familières, gracieusement arquées au-dessus des flots, trahissaient les ébats de jeunes phoques profitant de maigres rayons de soleil… Les retardataires d’un été terminé depuis longtemps. Des oiseaux de mer, portés par le vent glacé, virevoltaient au-dessus de sa tête. C’était la fin de l’automne, peut-être même le début de l’hiver.
La peur s’insinua dans son cœur. Il avait dormi dans un fossé rendu boueux par une récente pluie. Ou plutôt il s’était effondré dans un fossé… Seul, sans vêtements chauds, sans bagages.
Il scruta la couche de nuages qui masquaient le soleil, en quête d’une indication de temps. D’instinct, il dirait que ce n’était pas l’aube mais plutôt le milieu de la matinée. Grelottant, il tordit un pan de sa chemise entre ses doigts raides. L’humidité le pénétrait.
Il devait absolument se réchauffer, trouver un abri. Cet endroit lui était totalement inconnu ; en tout cas, c’est ce qui lui semblait. D’ailleurs, d’où venait-il, au juste ? Que faisait-il là ? Depuis quand dormait-il ? Il eut beau tenter de rassembler ses souvenirs, rien ne vint.
Il tourna sur lui-même, désorienté.
D’un côté la mer, de l’autre une forêt de bouleaux. Le terrain montait légèrement en s’éloignant du rivage. Aucune trace de pas susceptible de lui indiquer d’où il venait.
Brusquement, il réalisa qu’il n’avait pas non plus la moindre idée de qui il était. Son cœur se mit à battre plus fort, emplissant sa tête d’une douloureuse pulsation.
Un souvenir, vite ! Sans doute avait-il pris un coup à la tête, ou bien le froid de cette nuit avait-il commencé à lui geler le cerveau… Ça allait forcément lui revenir ! Il se creusa la tête, encore et encore, refusant de se laisser envahir par la terreur glaçante qui s’infiltrait au plus profond de son être.
Rien.
La seule chose qui lui revenait, c’était…
C’était ridicule. Un visage de vieille femme, fripé par le passage de la vie, abritant deux yeux aux prunelles ardentes. Une vision très désagréable. Étrangement tenace, même derrière l’écran protecteur de ses paupières closes.
Toujours rien le concernant ! Aucune bribe de souvenir. Perplexe, il tâta ses vêtements, ses bras, ses…
Il retint un cri de surprise, la main sur les côtes. Sa chemise en piteux état cachait des marques de coups : d’impressionnants hématomes bleuissaient son thorax.
Enfin… Autant qu’il puisse en juger, avec les nombreux tatouages ornant sa chair. Des volutes, des entrelacs, des cercles et des étoiles. Un corbeau, messager d’Odin Père de Tout, sur son épaule ; des serpents sur toute la longueur de ses bras, la langue étirée sur le dos de ses mains. Une tête de loup, tous crocs sortis, sur sa hanche. Celui-ci paraissait le plus récent.
Il examina à nouveau sa main droite aux articulations enflammées. Pour l’instant, sa seule certitude était d’être droitier. Et blond, s’il en jugeait par les mèches emmêlées qui lui tombaient devant les yeux. Voilà qui était bien maigre ! Il se toucha le visage. Une barbe épaisse. Un nez tuméfié. Une tempe endolorie. Un peu de sang séché sur sa lèvre, et…
Par Thor, qu’est-ce que c’était que cela ? Un bourrelet de chair sensible barrait sa joue, et continuait plus loin.
Plus haut.
Encore plus haut.
Une bouffée d’angoisse lui noua la gorge. Avisant une flaque d’eau de pluie dans un creux du fossé, un peu plus loin, il courut se pencher au-dessus. Il resta un moment interdit devant le reflet boueux qui se présenta à lui avant d’éclater de rire.
Un rire nerveux, de frayeur. De déni.
Une profonde balafre défigurait son visage, par ailleurs assez harmonieux grâce à des traits réguliers surmonté d’un regard au bleu intense. La cicatrice déchirait sa chair depuis le front jusqu’à la lisière de sa barbe, creusait une dépression disgracieuse là où aurait dû se trouver sa joue.
Ses doigts tremblants se portèrent instinctivement sur ce creux abject qui disparaissait dans sa barbe longue et sale, mal taillée, et il vit les yeux de l’homme en face de lui s’écarquiller d’horreur. Comme un écho de son propre effroi.
Un son brisé s’échappa de ses lèvres sèches, se mêlant aux lointains bêlements des phoques.
C’était bien lui. Il se reconnaissait sans le moindre doute… Son nom lui échappait encore, mais il sentit avec une cuisante acuité le pincement au cœur, qu’il savait familier, devant son pauvre visage amoché.
Une grosse larme, traîtreusement surgie, dégringola à son insu le long de sa joue intacte et s’abîma dans la flaque en brouillant fugacement l’insupportable reflet.
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Le Viking aux
veux d'orage

Royaume de Sogn, actuelle Norvége, 845

és leur premiere rencontre, Alfie aurait dd

dénoncer Sven et le remettre aux autorités du
village : le Viking tatoué au passé trouble ne peut lui
apporter que des ennuis, c’est certain ! Alors pourquoi,
en dépit du bon sens, décide-t-elle de le recueillir en
secret dans la ferme familiale ? Son cceur et sa raison
sont en guerre, et le désir puissant qui la consume peu
a peu ne laide absolument pas a y voir clair. Pourtant,
elle n'a pas le droit a Uerreur : la saison froide a déja
recouvert de son manteau blanc toute la Norvege et
les troupes pillardes du terrible Halfdan le Noir sont
a laffat. Si elle se trompe en accordant sa confiance a
Sven, c’est tous les siens qu'elle condamne...
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